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Korsch a proposé plusieurs modèles. On a ici l’un des rares télescopes qui soient capables de produire un champ plat anastigmat en utilisant uniquement des miroirs. La coma peut toujours être corrigée selon la C.S de deux des miroirs. Puisque ceci permet tout un éventail de solutions, on peut donc repérer la C.S. du miroir primaire qui produit aussi une image sans astigmatisme. Normalement, c’est une ellipse, ce qui fait que le primaire ne peut pas être sphérique. Autre inconvénient : l’ouverture relative réelle est élevée. Elle vaut plus de quatre fois celle du miroir primaire. On pourra comparer avec le modèle suivant (section 3, modèle 3).




	Pour obtenir un champ plat en l’absence d’astigmatisme, il faut que le miroir secondaire, qui doit être convexe (R2 négatif), respecte l’équation de Petzval:





R2 =  1 / - ((1 / R1) + (1 / R3))





	





Très grand miroir primaire ellipsoïde.





Miroir secondaire


convexe.





    Miroir « tertiaire » concave. Ce miroir est relativement petit. Il est très éloigné de l’appareil, autant que le champ, et l’ensemble est  plutôt encombrant.





Petit miroir plan.





Champ plat anastigmat.





Section 3,  modèle 2





Le  télescope  de  Korsch  (1972)








